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,ont ouvert les voies dhas lesquelles 1ts autres sont entrés et tracé
les sillons où d'autres ont semé. Aujourd'hui qu'il s'agit de par.
faire l'Suvre commencée il y a 3 siècles, de lui donner ce con-

plément qtui existe dans toutes les contrées catholiques, cette
union intime avec le Siège (le Pierre centre Je l'Eglise, qui s'ap-
pelle une représentation permanente du Saint-Siège au sein
d'un peuple, c'est encore à un fils de saint François qu'est
confiée cette mission glorieuse: n'est-ce pas un de ces rapproche-
ments providentiels qu'il est bon de mettre en lumiere ? Ce fut
le but du prédicateur qui trouva encore dans lus circonstances
de temps, de mois et de jours une preuve que Marie dont
on celébrait la Maternité, durant le mois du Ro>aire, présen-
tait l'illustre 'ils de Fran ois à son peuple chéri, de ihme que

jadis elle avait présenté Ilran îois lui-même, en compagnie du
Patriarche du Rosaire, comme un médiateur entre le Christ
irrité et les hommes coupables.

Toutes ces réflexions n'avaient besoin (lue d'être énoncées

pour frapper les esprits, toucher les c<eurs et réjouir', entre tous,
les nombreux enlants et amis de François d'Assise qui, à tous
les degrés de l'auditoire, depuis la net jusqu'à l'autel, écoutaient
le prédicateur. Oui, comme il Fa fait reiarquier justemenlt, à tous
les titres relevés, glorieux, qui reposent sur le )élégué du Saint-
siège et nous imposent un profond respect pour son augfuste

personne, %-ient s'ajouter le titre modeste de "rère-Mineur pour
inspirer à tous confiance et amour.

Notre Séraphique l'ère saint François parlant (lu pariiit
religieux, disait « Elevé un gloire, il garde son humilité
ordinaire. » I)es lors faut-il nous étonner si Mgr' Falconio en
vrai fils de saint Francois s'est empressé <le venir auprès de
ses Frèrcs. ( )h comme elle retentissait au fond de nos cr urs
et comme elle trouvait <le nobh s et belles expressions sur nos

lvres cette touchante paro'<le de io<, livres Saints: « Quamt i/am)11

t guafuundum habira-e fratein ii unum21 : * Ah :qu'il est hon

et qu'il (.st doux pour des Frères d'habiter ensemble : A la rue
1)orhester, le Rupréentant (hi Saint i cre était che/. lui, dans sa
famille religieuse, au milieu de st s 1'r'eres. Après avoirI admiré

les imerveilles accomplies par la charité et le dérouement du
peuple canadien (lui a toujours vu dans les F ères-Mineurs les
successeurs de ceux qui furent ses premiers apôtres et ses pre-


